.” 


Richard & Co. 


J PRINIEN D 


Chaussure légère et fine, qui marche bien. Prix 81.00. 
Chaussures pour her ARR cuir. dongola ; bonne chaus- 
sure pour le dimanche. | 


7 set a moitie prix. 


Corsets “Royal Worcester,” Un lot à vendre à réduc- 
tion. Quelques grandeurs manquent, mais voici celles 
que vons pouvez avoir: 18,19, 20, 24, 25, 26, 27, 28, 29, 
et &. 


Corsets Royal Worcester pour $ .710c. valant $1.35 
Corsets Royal Worcester pour 15 valant 1,50 
Corsets Royal Worcester pour” 100  valann 200 
Corsets Royal Worcester pour 135 valant 265 
Corsets Royal Worcester pour 140 valant 2.75 
Corsets Royal Worcester potr 190 valant 3.75 


Nuances noires et somb 
vous fait. 


MATINRÉS EN MOUSSELINE 7%. 
PRIX RÉGULIER #125 


: Un bon nombre de ces matinées ont été achetées a 
très bas pris. Variété superbes, belles couleurs et beaux 
patruns. 

Matinées en mousseline, 75c prix Régulier $1 25: vari- 
. couleurs et de patrons: bleu, rose, léliotrope, noir 
et blans. 


Corsets bien faits. Ce qu’il 


ESSAYEZ  NOTRE CAFE 
SPECIAL JAVA ET 
MOCHA 


IMPORTATEURS DE VINS 
Liouevrs, er cicares. |. À 4Oc. 
865 Rue Maia, 
la qualité. 


Winaipag Man. ‘CHEZ 


1 JOHNSTON 


EPICIER 


La Ib. sans égal pour -l'arôme® et 


VIN de mssse, “St. Nazaire,” 
VIN de messe “Taragone” 
VIN St Michel. 

VIN des Carmes. 


WIN Mariani. | LA GRANDE ENSEIGNE 
VIN “Th: Builder.” 155 AVENUE DU PORTAGE 
VIN de Bordeaux. ES 
YINS d'Ontario. | Pourquoi Ne Pas 
Nous importons en| ACHETER UNE 


ques que nous! Bonne HORLOGE ? 


Il n'y à rien d'ennuyeux comme une 


éfions toute compé-| 
) | Mauvaise borloge. C'est toujours de tra- 


tition. | vers et sa réparation coûte la moitié de sa 
Toutes commandes |" 


Nous avons une bonne herloge pour 


la malle prompte- [Essen © vers 
ment executées. 


J. PORTE 


RICHARD à CIE Ë a PHOUTIER FE 
Phone 188 | On parle Français. 


 maomrque | 908 T. LOMCU(BEL 


BROCHE A CLOTURE; AGENT GENÉRAL 
SEULEMENTS - SSSURANCES CONTRE LES 
30Oc- la erge.|ARGENT À PRETER SUR 


Ex % AB LA | PROPRIÉTE èRE 
Ti ONT. WIRE FENCIKG C1, Limiiai | TERMES FACI 
. PICTON, ONT. 1 M, 9 RE M, VENTE 
LE dis a: Mahé idee  … æ 


ve 


sde E A LEBLANC 


de veau. Point 


| | en fonte à la ville. 


BARBIER-COIFFEUR 


Avenae Laebé St Bonifaceg 


RESTAURANT OUVERT 
À TÜUTES HEURES. 


Nos Affaires Municipales! 


Procès Verbal de la cinquième 
séance régulière du 26me con- 
seil de la ville de Suint-Boniface 
tenue lundi, le 10 mars 1902. 

Présents: Messieurs les Con- 
seillers Gauvin, Turenne, Pelle- 
tier, Jean, Lamontagne, Lavoie 
et Collin. 

Mons. le conseiller Gauvin, 
pro-Maire au fauteuil. 

Le procès verbal de la dernière 
séance est lu et confirmé. 

Lu les communiqués suivants: 
Northern Iron Works, Winnipeg 
offrant de fournir des ouvrages 
Filée. 

J. P. O. Allaire, N. Bérubé, et 
autres demaridant que la traver- 
se en face de chez N. Bérubé, rue 
Notre Dame, soit réparée. 

J. C. Gibson, ingénieur, faisant 
rapport sur les épreuves de la 
pompe à vapeur, qui ont eu lieu 
en sa présence, à l'effet que le 
bouilloire ne vaut rien, qu'il en 
faudrait une neuve, et qu'il en 
couterait à la ville environ $1000 
pour mettre cette pompe en 
bonne condition. 

Deuxième rapport de la Cour 
de Police du 1er au 28 février in- 
diquant une récette de $395 et 
une dépense de $2.95. Référé au 
comité de police et feu. 


Présenté les comptes suivants : 


A. Lemay, bois fourni aux mai- 
sons en quarantaine, $16.75, W. 
Beauvette, lait fourni à Nap. 
Leblanc en queraitaine $1.00, 
Collin et Cie., effets fournis aux 


s quarantaines $430, Jean et 
ctk 


rères ditto, $51.50, A. Lemay 
buis fourni à l'hôtel de Ville et 
au chef de Police $#40.00, Rôle de 
paie No. 10 $13.35. 

Le cons. Pelletier présente le 
deuxième rapport dû comité de 
Santé et Licences en ces termes : 

“Votre Comité recommande 
qu'aucun nouveau patient ne 
soit envoyé à l'hôpital des vario- 
lés et que quand le dernier des 
patients actnels sera sorti, l'hôpi- 
tal soit fermé. Que le Docteur 
Lambert soit notifié que le Con- 
seil n'a pas requis et ne requiert 
pas ses services comme médecin 
autrement que comme offcier de 
santé en vertu de son engage- 
ment comme t+l'” Ce rapport 
est adopté. 

Proposé par le Cons Lavoie se- 
secondé par le Cons Collin que 
le rapport de Muns. J. C. Gibson 
sar la pompe soit communiqué à 


M. John Bédard avec prière à ce! 


deruier de laisser savoir au Cun- 
seil avant la prochaine seance ce 
gun entend faire à ce sujet à 

éfant de quoi le conseil prendra 
action suivant qu'il le jugera à 
propos. Agréé. 

Proposé par le Cons Turenre 
secondé par le Cons Pelletier que 
la traverse en face de chez M. 
Bérubé rue Notre-Dame soit ré- 
parée de suite tel que demandé. 
Agrée. 

Proposé par le Cons Turenne 
secondé par le Cons Pelletier 
que le trottoir du côté ouest de 
l'Avenue Taché entre les rues 
Notre-Dame et LaVerandrye soit 
réparé et qu'un trottoir neuf de 
4 pieds de largeur soit fait sur 
la rue LaVerandrye depuis l'ave- 
vue Taché j 


’à la passerelle | ; TP k À 
du Pontdu C.N.R Agréé | Lscodémie anglaise du Coll |cjough ajouts 
Proposé par le Cons Turenne | gede Saint-Boniface, The Campion | tont homme exerce une infinen- 


secondé par le Cons Pelletier 


| paie No 10. $13 35 ; 
| compte de À. Lemay #16.75 soit 


relativement très court. 


Chers docteurs : — 


qu'elles puvent faire. 


deux boîtes de Pilules de 


sur un des côtés de la passerelle} du de la pré 


de son pont. Agréé. 

Proposé par le Cons Turenne 
secondé par le Cons Pelletier que 
la Canadian Pacific Railway 
Company soit priée de faire sa- 
voir au Conseil ce qu'elle doit 
faire au sujet de la traverse de la 
rue Montcalm et de celle de la 
rue de la Mission. Agréé. 

Proposé par le Cons. Turenne 
secondé par le Cons. Lavoie que 
la résignation de Mons Bleau 
comme maire de la Ville soit 
acceptée et que le Secrétaire 
Trésorier reçoive instruction de 
procéder à une élection pour rem- 
plir cette vacance, Agrée. 

Proposé par le Cons Pelletier 
secondé par le Cons Turenne que 
les comptes suivants soïent ac- 


ceplés et payés. W. Beauve te 
| $1.00, Collin & Co. #41.30, Jean 


& Frères 851.50 et que le rôle de 
et que le 


référé au Comité de Santéet Li- 
| cences. Agréé. 
Le compte de A. Lemay pour 


40.00 est référé au comité des f- 


| nances, et la sésnce est levée. 


! 
| 


SEANCE AU COLLEGE 


- 


| Literary Society, donnait une inté- | 


OI de plus pénible Que d'être 
C'est cette merveille sr a À 
qui porte le nom de PILU DE LONGUE VIE. Le 


J'ai reçu votre lettre me Cemandant des nouvelles 
de. ma santé, En vérité, vous êtes trop bons de. vous 
intéresser ainsi à moi, vous qui êtes mes sauveurs, car 
je vous le dis et je le répète à tout le monde : les 
Pilules de Longue Vie m'ont sauvé de la mort ; et je 
vous serais bien reconnaissant si vous vouliez publier 
ma guérison sur les journaux, car ce que je vous ais 
ici est einoère, et si des personnes pouvaient avoir 

+ des doutes, elles n'ont qu'à m'écrire, et elles sauront 
de moi ce que sont les Pilules de Longue Vie, et ce 


Comme vous le savez, lorsque je vous écrivis, il y « 
quekques mois, à la euite d'excès de travail, j'étais 
bien malade. À différentes reprises, je me fis soigner 
par cinq médecins, je voulais tant revenir à le santé 
que je n'épargnais rien. Îls furent unauimes à dédla- 
rer que j'avais une maladie de rognons, et que je ne 
devas pas espérer revenir à la santé. Sur le moment, 
cette nouvelle m'atterra, mais un espoir me restait, 
car, quelques jours avant, quelqu'un m'avait parlé en 
termes élog'eux des Pilules de Longue Vie, et on m’a- 
vait fortement encouragé à les essayer. Aus, j'écri- 
vis de suite aux Médecins iaki 
ma maladie et leur demandant ce qu’ils en pensaient. 
Leur réponse ne se fit pes attendre, et ils me dirent 
de rendre les Pilules de Longue Vie, et en même 
temps, me donnèreñt un traitement spécial À suivre. 
Je suivis £dèlement leurs conseils et je pris en tout 


de la maladie de rognons, maux de tête, et tous les 
autres symptômes qui me faisaient souffrir. 

Je me sés remis au travail, et je me sens fort et 
alerte. Je garde les blanc de traitement que vous 
m'avez envoyés, car je veux les donner à plusieurs de 

mes amis, qui sont malades, et désirent vous consul- 
ter, car ma guérison leur a donné une grande con- 
fiance en vos Pilules de Longue Vie.” 


LA CIE MEDICALE FRANOO-COLONIA 


Messieurs—Ci-inelus un timbre de 2 cents. 
une boîte échantillon de vos PILULES DE LONGUE VIE (Bonard). 


L La vie humaine” bon essai} M 


la traverse de l'avénne Taché, et | lège, et plusieurs antres invités 


rée sur le danger résultent du | Waleb, fit d'abord lire par le se 
fait qu'ifn'y à pas de garde fous" crétaire, G. Noël, le compte ren- 


+ nes dntirnc 2e Drabe it .… 1 2 Fi és % Sée :: : 


2 


ance de toutes nos fai 
I1M 
ë SEE 


, leur décrivant 


Longue vie, qui n'ont guéri 


M. JOS. ROBIDOUX, 
RUE RUGAR, No 13, 


Vie du chimiste 
en: : 


au No. 367 rue 


LE, 
RUE SAINT-DENIS, 
Veuillez m'e ier 


Manitoba 


Puis commença l'exécution d'un 
fort joli programme : “ Bienve- 


nue aux visiteurs,” sonhaitsavec | OFFICIERS ELUS POUR L'ANNÉE! Une fam 
lélégsnce et distinction par Leo. 


1902. 

Russell; Spartacus” vibrante pésideuts Honoraires : MM 
déclamation par le président ;! pierre D'Eschambault, 
à et Horace Chevrier. 

par L Breidenbach ; “ Le fils du ! : idert, M. Simon St. Ger- 
cordonnier,” lecture faite avec |main, 1er Vice Prisident M. H. 


à la force de l’âge et de souffrir d'un mal qui nous épui 
 u tombeau ; et ce qu'il y a de plus triste en même temps, e'est d'ignorer u'il existe un remède sou- 
verain qui peut nous rendre vigoureux et dans la pleine jouissance tes facultés 


l'incomparable 
rs | 


A votre disposition des Médecins 
une description de votre ma'adie, et 


| Franco 


dans un ages. 


et robus 


ce qui vous fait 
t le traitement à suivre en 
Longue Vi 


Denis, de 1 


ie. 
oir médecir,s 
à a beures et de 


( 


‘édente réunion’|L: Association Saint Joseph @e |France en route pour ie Canads. 


Nous lisons dans le Journal de 
Montreal : k 

» nombreuse du 

nom de Pauihos, demeurant à 

Manchester, N. H, depuis un 


Victor| grand nombre d'années, part, ce 


matin, pour la paroisse de Notre- 
Dame de Lourdes, Manitoba. 
Cette famille se compose du 


beaucoup de naturel par Geo | Bruce, 2nd Vice Président, M./}père, de la mère et de 10 enfants. 


Tanguay ; enfin “Brown, le frais | Adrien Carrière. 
tondu,” par F. Dupen,' dérida 
l'assistance. Le débat sur la 
prohibition, entre J. Walshæt\C.!Genthon 
Regan, fut conduit avec! Trésorier, M: Louis Lavallée. 
beaucoup d'habileté de part et 
d'autre. L'assemblée se pronon-| Counité de Régie, M. Alex. St. 
ça contre la mesure. Germain, M. Pierré Dumas, 
Le R. P. Chaput, préfet des! Alex. Neault, M. Wmw. Vérmette; 
études, félicita les académiciens! M. David Versaille et M. Antoi- 
et rappela l'extraordinaire puis-|ne Vermette. 
sance de la parole : l’art oratoire| Chapelain Rer. 
mérite d'être cultivé avec le plus|Tradel. 
grand soin. Le KR. P. Blain, 
professeur de science, dit que les 
| débats ont le grand avantage 
d'apprendre à penser en public; 
| puis il donna l'origine et la si-|ter, bien quequelqnestiarchands 
guitouian de Campiou, patron |sans scrupule disent qu'il y en a. 
% la société. Le es “4 -; pee les os 
ors remarquer que à ge age 
Blain était = le es de “0 
démie : paroles saluées d’ sie, etc. par Davis w- 
R. P. Col-}rence Ce, Lid. 
queïques mots: 


M. Joseph 


Il n'y a pas de substitut pour 


dissements. Le 


|ce ; or, en public tomme en par- 


|ticulier, mieux on parle, plus 
est en mesure d'exercer avec frait 


M. Paulhus a visité ls Manito- 


Secrétaire, M. L. Crustave Ma- | ba, l'été dernier, avec les mem- 


er, Asst-Secrétaire M. Alex.!bres d'une excursion 
u par le Rév. Père Blais GMT 


[Ce futur colon est enthousiasmé 
Auditear, M; Martial Payette. de tout ce qu'il a va dans les 


vastes et fertiles plaines de 


M.|l'Ouest qui ont fourni à l’hu- 


imanité l’année dernière, plus de 
50,000,000 de minots de blé. 


L'OBSTACLE VITAL. 
Da refroidissement à la pleuri- 
sie il n'y a qu'un pas Mettez en- 
tre eux la barrière infranchissa- 


le “ The D. & L” Menthiol Plas:|ble … le BAUME RHUMAL. 


DECES 


Jeudi; le 13 da courant, 


2 |dait à Boston, Madame Vre Emi 


oi 


Pétinremn, 
QE 


& = rnrenr en. 


« 
game 


mena chez un droguiste, et lui 
rés ” 
“ Billy donne-nous un toni- 
que. 

“Le tonique vint aussitôt, 


sde. Breynat, le nouveau Vi- 


s … S baire Apostolique du Vicariat | C'était du rye. 


Apostolique de McKenzie, a Comment je lui manifpstais 
donné le sermon dimanche à la|mon étonnement. il reprit 
cathédrale de Saint-Boniface. 11! La prohibition est plutôt ar 
a parlé des missions sauvages | mal qu'un bien. Elle fait tort aux 
sa FE Nord. Nous avons déjà en-| marchands de liqueurs qui font | 
2 Hendu plusieurs discours sur ce|un commerce légitime et fait la 


nos 
tions maisons d'édncation échouer sujet, mais aucun ne nous a inté- fortune des droguistes. Le Dako- 
os moi = aie re mu ressé, disons le mot, impression- | ta-sud a souffert de cette loi de 


Noës nous unissons avec bon- la ibtlrut SU Éoboireation, tor- |nat. Phrase facile, imagée, voix 


prohibition.” 
Voilà ce quisnous attend au 


né, comme celui de Mer. Brey- 


heur à ces démonstrations de | tueuse et inouie jasque là dans sympathique, œil calme et doux, | Manitoba si la prohibition y de- 


respect filial et de dévouement à Eee demn du |temps pleines de distinction et 


à notre vénéré pasteur et Lui 
réitérons ici les vœux ardents |@ 
de toute notre population. 


DRE PEN RSR RER 


UNE REPONSE 


Deux colonnes pour répondre 

à un article qui, selon l'Echo, ne 
* vaut rien, c'est bien gracieux de 
la part de cette feuille. Mais | sur 


tenir debout. 


n'est pas étrange chez lui, l’Echo 


_ yer notre dialectique ! 
Une dousaine, dit-il ! 


nous répétons. 


gr al vite fait de conquérir son audi- 
droit sur _. éonscience | t°ire- 
des coupables. . - . 
Nous pouvons avec plus d'e- |l’héroïsme du missionnaire ? 
propos:nous moquer de vous au | Mgr. Breynat, qui parle avec 
sujet des distinctions puériles que | tant d'éloqueuce et d'affection 
vous établissez péniblement con- | de ses pauvres catéchumènes, 
cernant ce que nôus avons dit | doit les aimer beaucoup et il doit 
“ l'action” et sur “ le com- | en être beaucoup aimé. Une 
c'est bien illogique aussi; car side ile ” 
enfin, on ne se morfond pas} Là ; Fr hs 727 ES etide marche pour venir le voir 
ainsi pour démolir ce qui ne peut | vous biaisez, comme de coutume | avant son départ du Lac Atha- 
{Nous avious formulé une propo- | basca pour Saint-Bonifuce, il y a 
Par une contradiction quisition générale; vous la trans- Sd M y semaines; buit jours 
formez en proposition particu fer 
nous socorde cependant que nous |lière. En polémique, cela s'ap- “rèute. un vieux sauvage, mégli- 
* avons des arguments pour éta-|pelle une fuite, pour éviter un [gent de ses devoirs religieux: 
terme plus vif. 
Mais faut-il nous arrêter à de | s'est jeté tout en larmes à ses 
Ma foi, posséder une douzaine | pareilles vétilles ? Est-on capa- | genoux et s’est converti. 
d'arguments pour soutenir une | ble à l'Echo de comprendre ces{ Un jour l’héroïque évangéli- 
g thèse, ce n'est déjà pas si mal! distinctions? | : SSpO! 
En vérité, nous ne plaignons |: Quand on est de force, comme qui lui arrive là-bas tous les 
pas. Nous pouvons, avec ui le fait l'Echo, à poser des axio- cinq ou six mois—y trouva une 
pareil arsenal, aisément suppor- | mes, on PEN or 
ter le médiocre sarcasme avec le- genre de celuigi 
quel la feuille libérale accueille | agir ‘sans 


La 
es, 


on core de sa sœur! Le prédicateur a 
nôtre rémarque, que le journal es | mande vraiment à qui l'on a af-|rappelé ce peignant souvenir 
une arme à répétition. Elle le faire ? Si c'est à un farceur ou à | avec une émotion que tous unt 
voit bien, dit-elle, puisque nous|quelque intelligence  étouffée | vivement partagée. 
dans l’œuf ? 
Oui, monsieur, nous nous ré-| Comme si toute “ action ” ne |ce, dans le diocèse de Valence, 
pétons. Nous vous avions dit | contenait pas en soi “une pro-|en 1867. Il entra dans l'Ordre 
pourquoi, mais vous avez pres- | testation,” 
tement supprimé notie explica-| Comme si, dans les matières | né en 1891. 
tion. Si, au lieu d'écourter notre | qui nous occupent, profesier ef | Son sacre aura lieu le 7 avril 
phrase, vous l'aviez citée tout |agir, n'étaient point la même | a Prince Albe 
entière vos lecteurs auraient|chose. À moins que l'Echo ne | officiera avec Mgr. lat et Mgr. 
trouvé votre pointe fott émous- | veuille, comme il le disait dans | Pascal. ; 
sée. son autre article, agir “ à la force] Nous présentons nos homma- 
Nous allons vous le dire deldu poignet.” In cas, il Ini}ges au nonvel évêque du Vica- 
noaveau : comme vous tombes | faudrait s’aguerrir, car jusqu'à |riat Apostolique de Mackenzie ; 
sans cesse dans les mênies dé- | Présent il n'a agi qu'à la force nous prions Dieu de bénir ses 
fauts, nous sommes bien obligés | de ses jambes. Car toujours il lefforts et de faire fructifier ses 
de vous donner toujours la mé-| s'est enfai du combat pour aller | travaux. 


manières simples et en même|vient obligatoire. La loi ne 
sera pas observée. La vente des 
liqueurs se pratiquera clandesti- 
nement. Il s’établira, derrière des 
enseignes trompenses, de sales 
tavernes où l’on boira sans con- 
trôle, où les jeunes gens et les 
hommes d'âge mûr se rencontre- 
ront pour autre chose que pour 
le bien, où l’on se pervertira. 
La clandestinité est toujours, 
dans n'importe quel ordre de 
choses, une attraction. Elle fa- 
vorise les excès. Elle fait des 
hypocrites. Elle abaisse les ca- 
ractères. Elle rapproche dans 
la même complicité des hommes 
faits pour mener des vies diffé- 
rentes. Et ce sont ceux qui 
avaieut d’abord un idéal plus 
élevé de la vie qui tombent au 
niveau des auires, ceux qu'atti- 
rent les bas-fonds de la société. 

Certes, la vente publique des 
liqueurs n'est pas non plus sans 
inconvénients. Mais, grace à cet- 
e publicité, on peut an moins 
plus aisément atteindre les cou- 
pables et par conséquent, exer- 
cer la répression. LEP 

Mais, nous dit le prohibition- 
niste, la loi n'est pas observée. 

À qui la faute ? N'est-ce pas 
autant à vous qu'à nous ? 

Et si vous n'avez ni la force, 
ni l'intelligence, ni la volonté 
de faire observer une lei de li- 
cence, serez-vous plus ferme 
lorsqu'il s'agira de faire obser- 
ver une loi prohibitive ? Assuré- 
ment non. 

Vainement on doublersa le 
nombre des agente Îde police. 
Ceux-ci n’ont de valeur qu'au- 
tant qu'on les choisit parmi les 
hommes de caractère d'abord, et 
qu'on les appuie ensuite dans 
l'exécution de leurs deroirs. 

Que les prohibitionnistes com- 


nous souf- de dignité, le prédicateur a eu 


Qui dira jamais 1a veriu et 


— | vieille indienne a fait six jours 


avant que le Père ne se mit en 


mais aimant le missionnaire, 


| sateur, dépouillant son courrier, 


du | lettre bordée de noir: c'était la 
i | mort de son père, de sa mère et 


Mgr. Breynat naqait en Fran- 


des Oblats en 1890, et fut ordon- 


<Mgr. Grouard 


fessée. se blottir à l'ombre du drapeau —__.—— A à 
4 Île dénlorable habitulle vons de nos ennemis. ce un APR LS x srvid # OR 
gs ÈT Quand est-ce le temps de l’ac- HIBITION appliquent à 
avez, par exemple, de constam- ti des Des Le lois actuelles ! Si celles-ci leur 
ment fausser la vérité. mn Mghins édit 7 paraissent défectuenses en quel- 


titutionnels ? 
“excuser” ou “disculper ” M. Tout le reste ne peut êire que que la prohibition pourrait être 


défectuosités. 
En qu'en même temps ils for- 


Vous dites que nous voulons! Out à l'époque des élections Si nous avions la TE points, qu'ils signalent ces 


Toombes. Or vous savez bien ‘ ti Rs FA mise en pratique, nous sacrifie- 
qu'au contraire nous avons blé-| tion Mais quand aa à peu 
mé M. Toombs Nous l'avons moment d'élire, un député, c'est |°"7 j 


nos propres idées | tifient le devoir moral par une 
n'on doit isisser | instruction basée sur les préeep- 


blamé quand il «a mal parlé: alors qu'il faut se servir non “du à l'homme en ces matières Mais |tes dirins. jar 


nous avons plus récemment poignet ” mais du vote. Et ceux loin d'avoir 


cette conviction,| Cels vaudra mieux que le spec- 


pris le soin de dire que sa can- qui alors donnent leurs votes en nous sommes au contraire persu- | tre d'une loi brutale imposée à 


_didature n'était pas de 


chefs persécu adés que tonte loi de ce genre se-|un peuple qui n'en veut pas. 
goût, mais que, placés, sans no- ann er ascae rait constamment violée. C’est | Que le peuplé n'en veut pas, 


tre agrément, enire lui et nos : | l'expérience des autres pays. L'é-|cels sera démontré amplement le 
il nous paraissait nn RAT diteur du Nortk- West Maguzme de|2 avril prochain ; car la grande 
‘bon de voter contre ceux-ci, Dia |; appeler cels une action, eh|Ssint-Paul, écrivait  dernière- |majorité votera “ NON.” 


d'appuyer M. Toombs. 
soit dit 


PR Vous ne la dites c'est mis et 


»-sége + di és Bi ; 
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que co un marchand de Wiani- GARDEZ | L'ENF ANCE 

! L'enfant à tant d'ac- 
“Jai beaucoup voyagé dans le|cidents de le gore. .À ia moin- 

per | Dakot et le Dakota-sud, et dre alerte tes prendre du BAU- 
ML LE 0e ME RHUMAL 


“Pour toute réponse il me|ont 
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) de 
\ es et EE tant de 
big: ‘que je no puis tie ben 
Tous ici sont étounés de 
me voir aussi sg et ce n'est 


i AT CET in Piisanes à à 
Lg 
S de ls.” heard à rave Lens myrsns . Spor mn œuts 
RÉ S9U- | les rognons et le foie‘ une pilu- | ‘°"porant la Cana 
Ro montre tout |le par d 25 cts la boîte Lt ciation avec tous les d‘oite et entr Fo 4 
porie à nos popu-| vente chez tous THOMSON HUNDERSAN à BELL 


Sollicitenre des requérants, 
Toronto, le 5 Janvier 1902. 28-191. 


ESRI DEMANDES 


lations rurales et son dir de [où chez Bdmanson, Bates & Un. 
contribuer à ls prospérité des | Toronto. 
cultivateurs. Les dates de ces 2 a 


fixées; aussitôt qu'elles le se- 


ront nous en ferons part à nos| pAYAGE AVENUE PROVENCERÉ: ‘ pu pre een demi 
lecteurs. — HUE Lol fauquisi Halaire 8320.00 per 
AVIS est donné que le . | de ll °° S'adres 
: de!’ : Viile de Saint-Boniface à Hnfaire et he : 
Les Lecons Experience construire et fera et construire les travaux 208BPH MONDOR, 
d'amélioration locale ci-après tioupès, | pi Secrétaire. 
À moins qu'il n’en soit empêché, para ré- : Loreite Man, 
11 y en a qui se disposent à nn bee telle qué ci-après 
voter en faveur de la loi de pro- Re A A VENDRE 


hibition par la raison qu'il vou- [largeur avec rebord en pierre brute et 
draient en faire l'essai. . [largeur qui se trunvera 

Cet argament pourrait valoir Provencher depuis le pont connu Sous le | presse, laminoir, mou es, sèehoirs, arbre 
quelque chose si jamais encore | nom de pont Broadway jusqu'à la fus de couchs ete. Conditions faciles, S'a- 


= ; “ A ag ver l'excépuon du Pout suf la iresser à J. B. Rutter, 249 Portage Avenue, 
cet essai n'avait été fait. Mais vise fine au por spprotisieuf de BIS Winvipeg, ou à Theo. Bertrand, son agent, 
il s’en faut qu'on en soit encore 880, 


Hotel de de Vite ds Saint Beniface. 
La Ville émettre des debentures d'amé- 
là. On a tenté dans presque | ioration locale pour un montant ss@iaant À … Une bellémaison neuve situés sur le Rue 


* A. | pour se procurer une somme d'argent éga- | Notre-Dame, avec puits. éourie oto., ete. 
tous les pays du nord de l'A le au coût des dits (ravaux, ei cotisera et | S Stress à M. BENNI CURBBIL, Rue 


mérique de mettre ce système en prélever annuellement des iaxasale frou- | Notre Dame St. Boniface. Et 30. 
F 1 à { lage rates) égales et utiformes 
vigueur ! et partout il en est ré-| ce A+ front des deux 
sulté un fiasco. cotés de l'avenue susdite sur laqu-ils se- AY 4 S 
> F ÿ ront faits les dits travaux, pour un montent 
L'expérience en a été faite |sufisant pour poyeT Cinq nt cin 
daus les Etats suivants; le Dela-|{aute sept millièmes de l'interet 
A re pt son qe de 
sera faite au Sariment à du ! he 
" sa gr er session d'un, 
le diocèse de la de Cr 54 


et du fonds d'amortissement à &ire creé 
ware, le Rhode-Island, le Massa- | pour éteindre les dites dénentures en dix 

Liv ‘Catholic Chureh for North America 
and the Aléntien Island,” et shaeune des 


chusetts, le Rhode-lsland, le| "ei per aa en somnemut den ul 


se 
Connecticut, le Michigan, l’Io- | taxes; la Ville se trouvant ainsi à contrt- 

S ‘ # £ rs cent quarante trois. miilièmes 
wa, l'Indians, l'Illinois, dans | qu total. 

x. Et à moins que dans un mois à compter de 
New York, les Dakotas et le e po" crc à Pre pa eg pres 6 4. 
Maine. Dans tous ces Etats ôn | res rejrésntant au pate re À « cinquiè- 
reconnait que cette loi, bien 1e progri me M perl à vd D 
qu'elle existe encore quelque lies cilevant nummées de la dité avenue 

# qui doivent bénéficier de tels travaux, ne 
part, a manqué son but. Où elle | petitionnent le Conseil à l'encontre de ves 


existe encore, on est fatigué et travaux et de la cotisation requise pour en 


paroisses bi missions de le dite église au 
Canada, avec pouvoir d'acquérir et de pos- 
séder 1 propriètés mobilières et immo- 


tionner, des églises, écoles, el. institutions 
de chariti, 

Daté à Edmenton Alberta <6 jour de 
décembte, À. D. 1901. 


faire exécuter les dits travaux et à préle 


k pe 4 yer le coût, la dite Ville Fe - rt a+ 
l'on reconnaît que c'est une loi face pourra sans autre avis procédur à Bollii SHORT Ds: 
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Ent Tran Le 


le Ville de | Wivaipeg. A ge cou À on g 
S'adresser à M. JB, LAUZON au marché 
de Winnipeg. 


pe de 7 pe ble et 
6àS8pm. Hôpital de St Bonif 4 
11.30 à,m, Winnipeg : bureau au-dessus du 
magasin de M. C. A. Gareau, par 
Maio; heures de bureau: 3à 5 , tous 
les jours excepté :s dimanche — : 1246 


Avr. J. Anmnews. Fisreux Anvazws 
Josern Banxien, 


Audews, Aodrews & Beruer 


AVOCATS. 
Bloc de la Banque d'Ottaws, 
No. 263, rue Principale, Winnipeg. 
‘Tel. No. 427. B. de P. No. 1289 


d'hypocris sie. Pouvons + nous |, 45 taxes sp’cialec de frontière oomme 
espérer mieux réussir an Mani- | dit ci- Fe, A" 
ar re, 
toba? C'est en vain, qu'on le RL. DRE NO 
prétendrait. sh 5 
Toutes ces expériences n° s6| gain: Boniface, 10 mars 1902. 
font point sans qu'il en coûte, 
Pourquoi n cet- 
mana PLATE 
compte des expériences qui ont I 
démontré déjà l’impraticabilité his 
de cette loi.  Evitons ces dépen- 
ses aussi bien que les maux VILLE, DE 
qu’elles entraîneront après elles. |S AINT - BONIFACE. 
Votons NON sur la loi. En- des 
suite à rendrons le bon che Avis est par les présents donné au élee- 
RE hensent à res Bent 
loi de contrôle et de restrictions 1 Hôtel. 
raisonnables, avec la volonté de jee 2 a de ille de sant ont 
mardi 25eme ars À. LU, 
la faire exécuter strictement. Pere mat au at l'après-midi 
tion 
bete: | kon pepseres 
Incurable dit le Docteur mdr l'Hôtel-de-Vaulle, en la Ville de 
Saint-Boniface,sous mon seing et sceau de la 
dite Ville de Buint- Boniface, ce onnème 
DOULEURS DU Dos, BEINS. REME- Faces mu meuf ce} | ef paie 
DES; LE VRAI REMEDE CK EO. BERTRAND. 
SONT LES PILULES DU Ofieiér-Rapporteur. 
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Ecoutons M. Demers, qui nous 


BLOC McIN1YRE, DE PRINTEMPS ET D'ÊTE 
écrit. Peu d'hommes sont ap- Li: ste Re 
pelés à souffrir comme lui de à : sh EN VENTE 
maux de rognons. Ne vous é- Téléphone, 384, peæ- NATRERIIRRE PR ENT 2 


tonnez donc pas de son enthov- 
sissme ponr les Pilules du Dr 
Chase : elles lui ont sauvé la 
vie. 

M. Demers, Conception Sta- 
tion, Comté de Labelle, P, Q 
écrit: 

“Je vous écris afin que ceux 
qui sont comme moi tent de 


Cha:can germ pour moy-uns 
prendra vos garnitures 
Piumes d'Autriche Loy , teintes et 
Vées 
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gs les deux principales 'ignes VIS-A-VIS _LE BUREAU DE 
en magna orme ir tar Le POSTE WINNIPEG 
ROSE SE 
Fruits, Tabac, Pipes, Cigare, ct. | Aussi agréable au ae 
Queni aux prix, je puis re m7 eme À Éaisin haie de ‘, 
crains compar:is0n 1e morue “ , 
É'suires msgasins de méme fence. | fait le pins grand bien aux per- 
sonne atteintes de iolentes toux 


Fa qui Te Dar & Le. 


ge, torturé que j'étais par des 

maux de rognons, de reins et de 

côté. J'avais les membres si 

memes 08 del ma dry dues 

mouvement sans éprouver de vi- 
douleurs. 
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pe # et à s Stibaties: nr tonus € a > , 

m4 Rs tm ea ge nlndhent parc” Bet: … M. DENIS D AOUST 
ne sont pas ce qu'on appelle de ee + vous aux | Redwool Ke. De Winnipeg ciroulent 
vrais marais, ce sont, à sont sans contredit les plus belles de 
tion d’une couple de cas la Cité. Service de lère classe. 174 
geables, des terres un peu basses et 176 rue MoDermott.Est, Tel. 141 
il est vrai mais nos meilleurres ce 
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e nos De là on tire 


TARIFS RÉDUITS 
Une des Excursions fa- 
NHRORINOONT |  vorites des nou- 
se AU PA URL EST eaux colons. 


he dm ARESERVE  . 


Conprenez le _bién. 
Ë rm a qui le|nuus encore les améliorer. Lais-| @ 
rc vous portent envie, | sons agir notre nouvelle munici-| à 
na atiq: Pa-|les amis qui vous ont ar as Eh à 
da tés, hélas trop tôt, e nous répondra je je n’en 

ASE Higation sgh du}s'ils revenaient aujourd'hui au doute par de brillants suc-| E 
de] oie ‘et des et conire| milieu de vous sè frapperaient la | cès dans 
à qui rendent | poitrine en disant: Meu culpa et fait main 

de fem-|même mea mazsima culpa. Le 
de ce re-|même suctès devait un jour | fipeg, ce s de bone d'autre- 
ns + couronner lburs éfforts, mais / ois? Qui a fait des marais d'Oak 
es une de- 


Aer: soit Reiocuiies | 
deuxième et troisième fois et a- 
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À vu om ;—Que le rap- 
por du cmd des finances soit 
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np re -—-Que le conseil}; avant d'avoir vu la : 1 Gr sortes REGARDE POUR UNE SUR- Era an ik 
# s'ajourne u'au premier mar-|" “ : Mars 11, * ot Avril 
à di d'avril Adopté Out | | |Châambres à louer PRISE LA SBMAINE ler et 5 
14e : NATION L ': re nn ei 1) Billets à prix réduits pour colons visiteurs 
Mahdies Des Nerfs |. wrisminee 133uus 1800 2 | mine mar vos Lou pi 
x 2e 4 nm Northern, mars 6 et 
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FE CE DE MIS SOON. UR ire" de Ent Provincial: de , Simplicité de modèle; toutes les ma- 1 = “Reste. Rs ER a. sr re ge 
TINURLLES [Men RE CE | LR Northern Rallray. ou à, 
LE MALADE EST Toujours rari-|bres de Y Anteait “ol rer deux moresaux seulemant dans le Dot. ag "« eu GEO. H. SHAW, 
GUÉET ÉPUISÉ TRESSAILLE | Française de Manitoba. Re ST las les plus artisti- Gérant du trafic. 
AU MOINDEE BRUIT ET ND: que le Gouver-!: Gucly, qui sen LE AU À. ie RE ni PÉLISSIER ayant, vk rh tout Winnipeg — les 


. EST FACILEMENT IR nement : vera a décidé d’a-!|: les moulins à coudre raymond. C'est vite la elicntèls canad tions. Marche apeu: 0 E FROMENT 
RITE voir recours à un referendum |: Cl nn nnnes LE Te ce ea x qui est des plus importants ! ! ! JEHAN DE 


Re. En 1901, on fabriquait cinq machi- 
DA: nes par jours. Em 902 c'est 25 par 
= jours, ce qui moñitre satis- 
” fa 5 
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ms Fr nie de la question de dans la Province. “Pure le Jour et la 


nuit—Service 
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‘remeuÿés NATIONAL de-190? 
ont qualités de lous les au- 
res écremeuses sur le marché, C'est 
la meilleure machine qu'on puisse offrir 


trouve un au moindre |ser savoir à tous nos amis ae livres par heures. aux dultivateurs de l'Ouest. BEL 
= “ National No. | A eapacité, 4.50 à cé L'snetiei  Lé L Ph t St | A VIS 
bruit, oppressée, comme si. quel-| nous en faisons absolument iris. LR ee à ÿ ô ua 


f E quê chose de terrible était pour question d'affaires ; sin 


artiver, est agitée, affaiblie, et, importante et vitale uen Agents demandes pour districts non/encore representes 3 207, PAOIFIQ AVE., ARS pe: 2e 9 de- 
bd que 14 un état continuel croyiens nécessaire d'avertir etl$ JOSEPH A. MERRICK, BOITE DE, AE. {, p BANNING, DD, LDS , \ à ta prochaine sonon d'un ace de 
'ép ent, est incapable de|en même temps d'insister à 5, k dé a ONE MN MAN ST, © rant la Sovereign Lile Assuraace Comps- 
s'asseoir ou de reposer tranquiile. | que chacun doser ie fasse nn ; Press à “ae” ER ANPION À DEN SEE el rang bd 
peer gages, son vote] The RAYHOND MFG. CO. DE GUELPH ONT: TOUJUURS A VOTRE ARAVIOK formes dun tons os , 
. E a z. ( h Heniyre NTER, 
k r et dirritation continu-| NON (CONTRE) ÿ NON. ’ NOUS FAISONR PES ie A COUDRE ë Up - lt ru Daté à Toronto en 30e ee ps. ; 
” elle, il vous faut une nourriture! | Le temps et les moyens nous EPPPLENT AMRAUUR RAR RAI TEL. 110, | WINNIPEG. PROP., | 1902, her td 


See eee entends" ECREMEUNE 


précisément, je ‘ croyais’ que vous..que —Chère femme adorée. voue pouvez ! 
vous aimiez quelqu'un. Mais, quand on | croire que je ne la dépenserai pas. EMPI 
aime. —Voins ferez sagement, car on vous ar-| 


« FEULL ”. LU MANITOBA. vais sort ne saurait nous l'ôter… Aliôns! “ S'il accepte, j'oubliersi jusqu'à son | Mais pour le moment, la ques était de 
voici la fin du.rève; j'entends votre | nom." savoir si Résal n’était pas un beat parleur, 


s i % : à Fr NUS corame 1ous ces Français. D'un ton: lêger 
* e : dat : 
MN NEIBLE NEPRINE NSP R Enr D SR PRE 
| : — Vous voulez un mot? Ecoutez-le donc 


une dernière fois: Je. vous aime ! Libre à —Calmez vos nerfs, papa. Je viens seu- 


prb d'abord, car c'est moi qui l'ai in- y LE : lement vous emprunter votre téléphone. réterait comme faussaire, Votre louis est 
} — vité. Je devais, en toute justice, vous | vous de éroire que je mè guérirai un jour, Rs mt DS à ; —E£b bien ? alé: 0 D 
ir i du moins assez pour me donner une fa, à mére embécher | __Quand on aime, on reste. Je connais, | °"°% utôt. à. 
No. ? fournir l'occasion de vous expliquer avec de l'avoir dans ma maison! U ché un ogle, fit 
à Hartiord, ane naïve créature qui s'img- n ressort, louché par un épingle, 


mille, Quant à épouser une Américaine... 
Voyons: n'avez-vous pas assez de cœur/ —Mon petit père, on vous dérangerait 
pour comprendre que j'épouserai plutôt | tont le temps. Je fais bonne garde autour 
une chinoise ? 1] faut que je parte ; la terre | de votre repos, car je vous aime bien, dad- 
de ce pays me brûle les pieds. Samedi, le | dy! 

bateau français m'emportera,, sauf uve| Trois winutes après, elle sortait de la 


vi le monstre.” 

—Ab! s'écris-til en pliant un genou, 

Si j'ai pu vous parler à cœur ouvert, | chère, souveraine beauté. J'emporte vo- 

c'est que le train qui va m'emmener appro-|tre ji 
che: Au moins j'ai eu la triste joie de | toujours! 

mettre une épilaphe sur mon bonheur,| Les deux hommes 


ouvrir la pièce qui contenait une miaisture 
délicieuse. | 

Ce jour fut le premier d'un bonheur qui 
semble devoir durer tout leur vis, Pius! 
° : sage que\Pierre ds nt-Cylors et Lily 
—Peutèire. Mais elle à bien tort, les nouvescz/époux s'aiment sis- | 


ginait que ne pourriez vous sgnèr 
sans l'avoir 

—-Ah! si je pouvais penser qu'elle désire 
me revoir !.… 


puisque Hartfori est son tombeau. pa . ibi idée partie de mon être, non la moins bonne. Hg; "1e A0 tr case vico®, | avouez-le, ; lis ieùi éte le 
/ —de vous préviens, répondit-elle, que je | d'Hartford les intéressait «à louer . “4 ES 4 L’ ce pen Mag tremblait comme une feuille, n'osant | ;je conjugale, ii faat savoir supporter u- 
crois à la résurrection, surtoui à celle ues | causa de la Franca quelques mi Be Le d es rentre, disent que «fi dans. l'après-midi Pr. 050) " “ croirè\, lui non plus. Il parvint à balbu- | tuellement les petits défauts inhérents {ln 
“ vivants: Un beau jour nous appren-|plitesse, puis le "révérend congé.| Ka tan gag 56 agp es vant. : tier d'une voix défaillante : nature humaine et accepizr. avec patience, 
: CRE nie nee pure naines dl Tandis que Thenss P, Ouèies ben TE ee chnnien Mes es @ où cout, Et mème parti Er le _Ponvez-voes me dire. le nom de oo [1° Contreriits de la vis. 
mopde,. là-bas en France, le pays où les | duisait au tramway: Dorothy essayait un |. Au ! fil'Américais | main de boues? Miss Corbins, avec :e pratique que -rvent et c'est ceci: 


cœurs se guénssent vile dernier eflort sur l'esprit de Résal, 
—fien, ft Résal; n'en parions plus. Qui} l'empêcher de faire ce qu'elle 
prouve que je n'ai pas menti toute cette | [A coup de Lète, s 


lui connei 'on lien es 
en souhaitant le bossoir à sa fille. Je me PP ÉANRQE Q< qu'elle em-} Tant pis ai je suis indiscrète, git Dero- es pcq sr. pre "ARR RER EE 


demande ce qu'il est venu faire à Hart-| menait quelquefois dans ses fugues à ! chy. C'est. Harriet Beechar Siowe, l'au- Ms sb pévvai d'unicdens! Des inillisns de ces dns 


Mine Nestce pés mon rôle “d'épou-| —Pobrquei, disaitelle, écoërier votre | "71! . ï _—] Mort. Casts fais, es dre de Nr OR ane même prière. Elle a déjà fait des demar- sont maintenant en usage dans 
sut?” Tenez, c'est grand dommage qu ur voyage! Que diront vos amis en vous voyant —Tout me ports à qu'il ne s'en | it s'agissait non d'alrr -La jolie miss Corbins ne me papes ches pour s'instruire dans la religign de le Manitoba et les Territoires 
BEdigon quelconque n'invemte pas une pe-|reatrer si 1ôt? Crojes-vous que je vous | ‘ioute pas lui-mèm-, i-elle avec un | ques, mais d'embarquer vor 20 cousine—0n s0ù consin-permi le, x 4 f M 

tite - machine à vérifier . Si, de.|bläme de vouloir vous marier ét, ce fai. | soupir qui n'était pas désolé. moins que ce ne fu l'a lpasangers, Sans doute il ou elle avait LEUN DE TINSEAU- | LÈES PPS " Arthur 
main, votre laitière mélait cuilièrée | sant, de préfersr une femme riche? Aije] Le vendrdi suivaut, qu'un genre en anglais, manqué le batvau. Le plus fort, c'est que une de Letellier, 


m à 0 fogrmiture, auriez vous le moyen le drôit, surtout, de trouver mauvais que |s0n père à l'usine, ce qui ao ge a |dantele rague'sans Ecrivez pour an de 
| Vimsiant Au contraire, s|vous portier votre choix sur une Améri- | ment rare. &- * PAS PLUS DIFFICILE QUE Manitoba Cream or 
Dquejnreus aime et que je nÜ|caine! J'ai des amies charmantes qui ré-| Quel catastrophe l'amèae ? ft Lindus- qu'il en sait, Mas de Réal terœi- CELA. Co. Lid. 
enblier, toute science hu-| vent d'hebiier votre pays. Qiani vous |triel. Ton livre de chèques est! dy mou- | sant sou instaliaiion à bord se heurta, dans Le b md 
révéler mon im }ssrez à New-York, faites vos réflexions, | veau perdu, où tes boucles d'oreilles vo- | “l'avenue des Machines,” à une jeune per. 127 Hue LOMBARD 
mé frénéhioe….Mais non ; jes-| dites nn met, et je me metirai en campa. |jfes ne seconde fois ? J'ai uujours peur | sonne qui poussa un cri de sarprige et le C'est aisé or eur An 
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Tiens! c'est vous? dit-elle, Vonsper- 


sai “ visible,” nous n'av- Pendant que se bouche eruenlai ce 
tez donc? Je ne l’anrais pas cru. 


de dire que nous | belles promesers, le -n 
du moins, le mau- | ele-méme: AU 6 ; 
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